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Je suis chercheur au CNRS (DR1 depuis 2018) et c’est avec enthousiasme et profonde conviction que
je me porte candidat aux élections des représentants du collège A1 de la Section 3 du Comité national de
la recherche scientifique (CoNRS).

Je suis ingénieur en systèmes électroniques de l’ITESM, au Mexique, et docteur en Automatique du
laboratoire HEUDYASIC de l’UTC, à Compiègne. J’ai rejoint le CNRS en 1999, au LAG, Grenoble (devenu
composant du GIPSA) et je suis au Laboratoire des signaux et systèmes depuis 2002.

Je suis fier d’appartenir au CNRS, qui est une institution dont je ne connais pas de parallèle. Ses
chercheurs étudient tout ce qui peut être étudié. Surtout, nous avons la liberté de le faire. J’ai confiance
que cela continuera longtemps, malgré les vicissitudes actuelles et futures, parce que nous agissons et
travaillons ensemble.

Ensemble, au sens figuré comme littéral. Organisés thématiquement en sections ou physiquement
en unités de recherche ou de service, nous avons le privilège de collaborer sous le même toit avec des
collègues de disciplines et de spécialités les plus variées. C’est un modèle qui transcende le CNRS, bâtit
sur le paradigme social français que j’admire, celui de la mutualisation. Nos recherches, quelles soient de
nature théorique ou appliquée, sont inévitablement multidisciplinaires et s’appuient sur la mutualisation
de ressources, matérielles, certes, mais avant tout humaines et intellectuelles.

Pour recruter et accompagner les meilleur(e)s chercheuses et chercheurs, le CoNRS se constitue de
collègues engagé(e)s pour évaluer les activités des laboratoires, suivre la carrière des chercheuses et des
chercheurs, et façonner des prospectives scientifiques pour chaque discipline. Ces missions sont menées
non pas dans une logique de jugement, mais de contribuer à l’évolution et à l’amélioration permanente de
nos pairs scientifiques et de l’institution. C’est, en tout cas, l’image que j’ai du CoNRS et c’est pourquoi
je souhaite y appartenir.

Je m’engage à évaluer sans biais la qualité scientifique des dossiers, quelque soit la discipline. Or,
derrière les dossiers, il y a des personnes, des vies et des carrières. En ce sens, l’équilibre de la parité est
tout autant fondamental. Je pense qu’il faut chercher l’équité en amont, en incitant des jeunes femmes
à se porter candidates aux concours de recrutement. C’est pour cela que je suis mentor de doctorantes
dans le programme de mentorat de l’association Femmes & sciences de l’Univ Paris Saclay. En effet, je
considère que départager deux dossiers à qualité scientifique similaire sur un tel critère est pleinement
juste, mais cela ne suffit pas, de loin.

J’ai plusieurs années d’expérience en participant à des comités d’experts. D’une part comme rédacteur
associé de plusieurs revues scientifiques, simultanément pendant 16 années. D’autre part, j’ai assuré
des missions d’évaluation semblables à celles menées au sein du CoNRS, à la fois dans des commissions
locales et à l’étranger. En particulier, depuis 2009, je suis sollicité régulièrement par l’Agence national de
la recherche et du développement du Chili pour évaluer des candidatures de promotion de chercheuses et
des chercheurs, des rapports d’activités et des projets de formation d’unités de recherche comparables à
des UMRs.

Je voudrais mettre ces expériences, et d’autres décrites dans mon CV, au profit du CoNRS. Pour cela
je vous soumets ma candidature. Je le fais avec franchise, honnêteté et en toute indépendance ; fidèle
à ma détermination de vous servir. Je m’engage à donner mon énergie et mon temps pour assumer les
responsabilités de membre du CoNRS dans le plus stricte sens de la déontologie. Alors, si vous m’accordez
votre confiance, je serai honoré de vous représenter car c’est bien de mes activités pour l’intérêt d’autrui
et du collectif, que je tire les plus grandes satisfactions professionnelles.
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